
A C 1 F 1 Q u E

Aloha, Hawaz ! 

Jean-Pierre Durand 

À première vue, collectionner Hawaï est une 
aubaine, d'autant que cette ancienne république du 
Pacifique a cessé d'émettre à la toute fin du siècle der­
nier. Autrement dit, suffit de se procurer une centaine 
de timbres et le tour est joué. Sauf qu'il y a un mais: ils 
ne sont pas donnés ! J'ai vidé ma tirelire et, voyons 
voir, il me serait plus facile de faire le voyage à Hono­
lulu aller-retour que de boucher toutes les cases de ce 
pays dans mon album. 

GÉOGRAPHIE 

Hawaï est un archipel, composé de cent trente 
îles, situé en plein coeur de l'océan Pacifique, à 3 700 
km à l'Ouest de San Francisco. D'une superficie de 16 
705 km2

, l'archipel comporte huit îles principales: 
Hawaï (la plus grande), Kahoolawe, Maui, Lanai, 
Molokai, Oahu, Kauai et Niihau. Honolulu, sa capitale, 
est située sur l'île de Oahu, où se concentre d'ailleurs 
l'activité politique, économique et touristique de l'État. 
Le climat subtropical permet la culture de la canne à 
sucre, de l'ananas, de la papaye et du café. Ce qui ca­
ractérise ce paradis terrestre peut être aussi, d'une 
certaine façon, inquiétant: la prédominance des vol­
cans, dont certains sont d'une taille imposante, tels le 
Mauna Kea ( 4 205 m) et le Mauna Loa ( 4 169 m). Mais 
les magnifiques plages hawaïennes, bordées de pal­
miers, comme celle de Waikiki, auront tôt fait de vous 
faire oublier - si ça se trouve - même King Kong ! Un 
peu plus d'un million de personnes vivent sur ces îles. 
On les appelle Hawaïens, mais moi je les appelle chan­
ceux! 

Derrière la pirogue, ce timbre 
amencain nous laisse 
apercevoir le Mauna Loa. 

HISTOIRE 

Les îles auraient été coloni­
sées par les Polynésiens (presque 
certainement des Tahitiens) il y a 
1 000 ou 1 500 ans (ill. 1), puis «dé-

. couvertes» en 1778 par le naviga­
teur anglais James Cook (ill. 2), qui 
les baptisa îles Sandwich. C'est 

Ill. 1 

par ailleurs à la suite d'incidents 
entre Anglais et Hawaïens, somme 
toute fréquents, que, l'année sui­
vante, Cook fut tué et son cadavre 
mis en pièces et brûlé. Par la suite, 
de nombreux Européens et Améri­
cains se rendirent dans les îles, 

m. 2 somme toute bien accueillis par les 
indigènes ... en autant qu'ils n'en­
freignaient aucun tabou et respec­

taient les coutumes locales. Les contacts se multipliè-
rent donc entre insulaires et étrangers. Le capitaine 

George Vancouver 
FRANCAIS E introduisit dans les 

îles, en 1793, les pre­
miers bovins. 

Homme de l'Isle 

Sandwich coiffé d'un 
casque typique sur un 
timbre de la Polynésie 
française. 

On doit au chef indigène 
Kaméhaméha (ill. 3) l'unification 
politique de l'archipel, en 1795. 
Grâce à la dynastie fondée par 
Kaméhaméha, l'archipel était de­
venu unique et centralisé. Con­
voité par différentes puissances
de l'époque {Angleterre, Fraµce,
Russie et Etats-Unis), l'Etat 
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maladies apportées par les 
Blancs et l'accueil sans doute g:

0-trop complaisant consenti aux 
brasseurs d'affaires minèrent (/) 
considérablement le pays. } 
D'autres rois succédèrent à 
Kaméhaméha (mort en 1819), fü 
appelés Kaméhaméa II, � 
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